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COMME GA

UCIE !
— Maman ?...
— Cest incroyable !... il est dix heures passées..., a

donc voir pourgquoi le journal n’arrive pas !...
— Qui, maman.
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— Sophie !... Sophie !... o donc est-elle ?... Sophie ?...

— Voild... mademoiselle... voild !...

— Allez vite chercher le journal de Madame chez le concier
ge, el montez-le immédiatement...

— Bieo, mademoiselle...
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— Mme Gibou ? ah! je vous y prends...

— A quoi?

— A lire le journal de Madame...

— Ne m’en parlez pas... mademoiselle Sophie.. ce coquin
de feuilleton-13 me fera tourner le sang i... Ah! las canaille:s-
je n’ai jJamais rien lu de plus joli... Brigands, va! une princess
si gentille, ..

— Avec toat c:la, vous ne me donpez pas le journal, el
Mademoiselle, qui est comme un crin, va m’attrapper. ..

— Eancore une toute petite minute... Plus que dix lignes..
c’ast Pendroit le plus beau... Voyons...Est-ce gu’il va la tuer
ce gueux-13 ?... Bon, voila que ¢'est fini... Pauvre petite, il fau-
dra que j'attende jusgu’s demain, pour s=voir si tc es mork..
Enfin ! Tenez, le voil3, votre journal...

C'est pas malhzureux ...

— Sophie !

— Mademoisalle ?

— Pourquoi ne montez-vous ?... .

— Je monte, mademoiselle... j¢ monte !

~— Oui, comme une tortue... Je suis sire que vous lisa
encore le feuilleton dans l'escalier...




